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Introduction 

Depuis plusieurs années, l’écologie et les enjeux environnementaux sont au cœur des 

débats. Ce contexte entraîne une préoccupation exponentielle sur les sujets de changement 

climatique et d’écologie : les politiques mondiales et nationales, les entreprises, différentes 

institutions et associations, jusque dans nos propres foyers, la majeure partie de notre société 

s’est emparée de la question ! Les bibliothèques entre autres, depuis quelques années se 

penchent sur le sujet. En effet, celles-ci en tant que services publics, ont un rôle important 

d’information et d’éducation à jouer à leur échelle. 

Mais, la prise en compte de l’écologie au sein des bibliothèques reste un sujet relativement 

récent. Le terme « bibliothèque verte » a commencé à se répandre récemment, et peu de 

bibliothèques à l’heure actuelle peuvent affirmer qu’elles sont vertes ou qu’elles ont un modèle 

écologique. Alors, par où commencer ? Comment les professionnels des bibliothèques 

peuvent-ils s’organiser pour amener un mouvement vert dans leurs établissements ? 

Mon stage s’est passé à la médiathèque Antoine de Saint-Exupéry des Ponts-de-Cé, 

commune moyenne de 13 000 habitants, en périphérie d’Angers. Durant ce stage de trois 

mois, j’y ai eu comme mission : la prise en compte de la transition écologique dans le 

fonctionnement et les activités de la médiathèque. 

La transition écologique est une évolution vers un nouveau modèle économique et social qui 

apporte une solution globale et pérenne aux grands enjeux environnementaux de notre siècle 

et aux menaces qui pèsent sur notre planète.1 Il s’agit donc bien de « transition écologique » 

que j’ai dû traiter au cours de mon stage. À la médiathèque, la transition écologique peut se 

traduire par le passage d’un modèle de fonctionnement (celui que nous avons actuellement), 

à un modèle plus résilient, afin de répondre aux enjeux environnementaux que posent nos 

sociétés et nos manières de vivre. Ce modèle correspondrait à ce que l’on appelle 

communément une « bibliothèque verte ». Selon l’ALA (American Library Association), les 

bibliothèques sont par leur nature "vertes" dans la mesure où leurs ressources sont partagées 

par l'ensemble de la communauté.  Mais les bibliothèques peuvent étendre leur qualité 

environnementale en adoptant de nouvelles pratiques durables, qui réduisent l'impact sur 

l’environnement.2 La bibliothèque verte peut être prise dans un sens plus global, dans le sens 

où ce qu’elle génère participe au bien de la communauté.  

Ainsi, comment la médiathèque des Ponts-de-Cé, actrice dans sa localité, peut-elle intégrer 

une transition écologique tant dans le fonctionnement de la médiathèque, que dans ses 

activités et ses services ? 

Après avoir mis le sujet en relation avec un contexte tant global que local et expliqué la 

démarche du projet à la médiathèque des Ponts-de-Cé, je mettrai en avant comment des 

actions en faveur de la transition écologique peuvent y être menées dans le fonctionnement 

interne et auprès des usagers. Enfin, j’expliquerai la finalité du projet, ainsi que les limites que 

ce même projet peut comporter. 

 
1 OXFAM France, Transition écologique : définition et moyens d’actions,  

https://www.oxfamfrance.org/climat-et-energie/transition-ecologique/, 2021, (consulté le 31 janvier 

2022).  
2 American Library Association, LibGuides: Sustainability and Libraries: Green Libraries, 

https://libguides.ala.org/SustainableLibraries/Green, 2022, consulté le 31 janvier 2022.  

http://www.oxfamfrance.org/climat-et-energie/transition-ecologique/
http://libguides.ala.org/SustainableLibraries/Green
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1. La transition écologique à la médiathèque des Ponts-de-Cé : la 

démarche du projet 

1.1. L’écologie : un sujet qui touche les bibliothèques 

1.1.1. L’engagement des bibliothèques pour l’écologie 

L’intérêt émergent des bibliothèques pour l’écologie 

Le thème de l’écologie depuis les années 1970-1980, est au cœur des débats. En effet, 

les préoccupations concernant ce sujet ainsi que l’avenir de notre planète, ont pris une place 

très importante dans nos réflexions ainsi que dans les décisions politiques. Étant donné la 

prédominance de ce sujet, plusieurs composantes de la société s’en sont emparé. Les 

bibliothèques en font partie, elles ont en effet un rôle à jouer comme actrices publiques et 

comme lieux d’information.  

Il y a une vingtaine d’années, les bibliothèques commençaient tout juste à s’intéresser au sujet. 

Les premières mentions du mouvement de la bibliothèque verte, apparaissent à partir des 

années 2000. En fonction des pays, l’intérêt pour les bibliothèques vertes, se fait plus ou moins 

tardivement. Aux États-Unis, ce sujet est plus précoce et intégré dans les bibliothèques 

américaines grâce à quelques ouvrages et des périodiques traitant du mouvement vert dans 

les bibliothèques.3 

Du côté français, l’intérêt pour les bibliothèques vertes est plus tardif et commence avec la 

publication d’Alain Caraco, conservateur général des bibliothèques avec Les bibliothèques à 

l’heure du développement durable (2008). 

L’engagement des associations 

Mais avec l’intérêt grandissant, que présentent les bibliothèques depuis les années 

2000-2010 pour les questions environnementales, des organismes ont initié des mesures pour 

engager les bibliothèques dans un mouvement vert. 

En 2008, lors du 74e congrès de l’IFLA (International Federation of Library Associations and 

Institutions) à Québec, est lancé un groupe d’intérêt spécial (SIG = Special Interest Group) 

appelé ENSULIB (Environment Sustainability and Librairies Section). Ces groupes sont créés 

quand un sujet devient assez important pour devenir un SIG.4 Étant donné l’importance 

croissante de ce sujet, le groupe d’intérêt spécial est passé à une section à part entière de 

l’IFLA en 2021, lui donnant une importance accrue. L’un des souhaits de ce comité est de 

renforcer l’importance du prix de la bibliothèque verte de l’IFLA.5  

Ce prix a vu le jour à l’initiative de Petra Hauke, chercheuse en bibliothéconomie et référente 

en matière de bibliothèque verte. Il met en avant les bibliothèques du monde entier ayant une 

architecture et/ou une bibliothéconomie écologique et durable. Le but de ce prix est de 

 
3 LE GUENNEC Manon, Bibliothèques et écologie : Les bibliothèques de lecture publique françaises 

et les enjeux environnementaux, op. cit. 
4 Enssib, Manon Le Guennec, élève conservatrice, participe à l’Ensulib 2017, 

https://www.enssib.fr/temoignages/manon-le-guennec-eleve-conservatrice-participe-lensulib-2017, 

2017, consulté le 12 janvier 2022.  
5 SAHAVIRTA Harri, The Great Sustainable Shifts: The Story of ENSULIB, 

https://www.ifla.org/fr/news/the-great-sustainable-shifts-the-story-of-ensulib/, 2021, consulté le 17 

janvier 2022.  

http://www.enssib.fr/temoignages/manon-le-guennec-eleve-conservatrice-participe-lensulib-2017
http://www.ifla.org/fr/news/the-great-sustainable-shifts-the-story-of-ensulib/
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sensibiliser les usagers et les bibliothécaires au rôle de leader environnemental qu’ont les 

bibliothèques dans nos sociétés.6  

Les associations de bibliothécaires tentent aussi d’intégrer le mouvement des bibliothèques 

vertes aux politiques internationales. L’agenda 2030 adopté en 2015 par l’ONU donne des 

objectifs de développement durable sur lesquels l’IFLA s’est engagée, donnant aux 

bibliothèques une nouvelle impulsion dans l’engagement vers la transition écologique. En 

France, 82 établissements (bibliothèques de lecture publique, bibliothèques universitaires, 

centre de documentation) ont pris le pari de s’engager dans l’Agenda 2030.7  

Cet engagement pour l’écologie à un niveau institutionnel a donc permis aux 

bibliothèques de s’investir sur ce sujet.   

1.1.2. La mise en place de mesures écologiques dans les bibliothèques 

Ainsi, les bibliothèques à la fois intéressées par le sujet et encouragées par des 

associations internationales comme l’IFLA ont donc commencé à adopter une politique verte 

en leur sein et à prendre des mesures novatrices. 

Aux États-Unis, où le mouvement des bibliothèques vertes était plus précoce, de nombreux 

bâtiments dans les années 1990-2000, avaient un label LEED (Leadership in Energy and 

Environmental Design) : ils sont conçus avec des normes élevées en matière 

environnementale. En France, les bâtiments HQE (Haute Qualité Environnementale), ont eu 

un engouement dans les années 2000-2010. La médiathèque l’Alpha d’Angoulême ou la 

médiathèque Montaigne à Frontignan8 en sont des exemples.  

Les bibliothèques dites « écologiques » n’ont pas nécessairement de bâtiment HQE, la 

démarche écologique peut se faire dans l’aménagement de la médiathèque et dans la 

décoration comme à la médiathèque de Châtelaillon-Plage en Charente-Maritime qui a confié 

son aménagement et sa décoration à une association locale engagée dans la réduction des 

déchets et le recyclage. Toute la décoration et l’agencement sont à 100 % récupérés.9 

Une bibliothèque verte, c’est aussi la prise en compte des questionnements écologiques dans 

le fonctionnement et les pratiques de la bibliothèque. En 2007 déjà, la BnF et son personnel 

se sont posé des questions sur une prise en compte écologique à plusieurs niveaux : « les 

achats et les marchés publics, la gestion des déchets, la bureautique etc. »10 A découlé de 

cela, une charte de bonne conduite, répertoriant par thèmes les gestes et les réflexes 

écologiques à adopter au quotidien.11   

 
6 Petra Hauke, « Bibliothèques dans le monde. Exemplaires, formatrices, engagées en faveur du 

développement durable », BIBLIOTHÈQUE(S), 2020, p. 21-25, http://www.abf.asso.fr/bib102-103. 
7 Bruno Texier, Ecologie : quand les bibliothèques passent au vert, 

https://www.archimag.com/bibliotheque-edition/2020/06/26/ecologie-bibliotheques-vert, 2020, 

(consulté le 13 janvier 2022). 
8 Véronique Guyot, « Volumes et perspectives, la médiathèque Montaigne à Frontignan », 2017.  
9 Mylène Moulin, Châtelaillon-Plage : une médiathèque 100% récup’, 

http://www.livreshebdo.fr/article/chatelaillon-plage-une-mediatheque-100-recup, 2020, (consulté le 20 

janvier 2022). 
10 Yveline Baratta, « La Bibliothèque Nationale de France : vers des lendemains plus verts ? », 

BIBLIOTHÈQUE(S), 2020, p. 48-53, http://www.abf.asso.fr/bib102-103.  
11 BnF, Guide pratique à l’usage des personnels de la BnF, https://multimedia-

ext.bnf.fr/pdf/guide_pratiq_dd.pdf, 2009, (consulté le 17 janvier 2022).  

http://www.abf.asso.fr/bib102-103
http://www.archimag.com/bibliotheque-edition/2020/06/26/ecologie-bibliotheques-vert
http://www.livreshebdo.fr/article/chatelaillon-plage-une-mediatheque-100-recup
http://www.abf.asso.fr/bib102-103
http://multimedia-ext.bnf.fr/pdf/guide_pratiq_dd.pdf
http://multimedia-ext.bnf.fr/pdf/guide_pratiq_dd.pdf
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L’application de telles mesures est dorénavant présente dans de nombreuses bibliothèques. 

À Paris, la médiathèque de la Canopée est très engagée dans la transition écologique.12 En 

plus d’avoir un bâtiment HQE, cette bibliothèque a mis en place des actions comme la 

réduction de l’équipement de ses collections, une politique de désherbage où beaucoup de 

documents trouvent une seconde vie, ou encore la mise en place d’une grainothèque, et d’un 

meuble de troc, où les usagers peuvent déposer divers documents à destination d’autres 

usagers.13 

Les bibliothèques se sont donc engagées depuis quelques années dans l’écologie, que 

ce soit à un niveau institutionnel ou au niveau de leur fonctionnement et de leurs pratiques. 

1.2. La médiathèque des Ponts-de-Cé, ancrée dans un territoire engagé 

1.2.1. Une commune engagée pour l’écologie 

Pour la présenter brièvement, la commune est située en périphérie de la ville d’Angers. 

Elle bénéficie entre autres de 25 000 hectares d’espaces verts et du cadre apporté par la 

traversée de la Loire et de l’Authion. De plus, la commune s’inscrit dans une région reconnue 

pour sa spécialisation dans l’horticulture. 

La ville des Ponts-de-Cé a mis en place quelques mesures montrant son engagement pour 

l’écologie. En effet, elle œuvre déjà pour la préservation de l’environnement par des actions 

comme l’interdiction de l’utilisation de produits phytosanitaires au sein des espaces publics, et 

de l’utilisation de pesticides chimiques chez les particuliers. De plus, les espaces verts de la 

ville sont gérés de façon différenciée. Cela signifie que les espaces sont entretenus selon leur 

fonction (espaces jardinés, espaces naturels…) Ce dispositif permet de rationaliser les 

ressources nécessaires à l’entretien, de diversifier les qualités paysagères et les milieux pour 

la faune et la flore. La commune encourage également et apporte son aide à la plantation de 

haies et autorise la plantation de fleurs et de plantes au pied des habitations dans les espaces 

publics. Enfin, la ville s’est engagée pour réduire la pollution lumineuse et la manifestation « 

le jour de la nuit » est organisé chaque année pour cette thématique. 

Un projet particulier : les Avan’Cé climatiques 

La commune ayant une politique engagée pour le développement durable, les élus ont 

pris une décision exceptionnelle en 2020 : l’organisation d’une assemblée citoyenne pour 

mettre en place le projet des Avan’Cé climatiques. 

À la suite de la Convention Citoyenne pour le Climat, démarche initiée lors du Grand débat 

national demandé par les citoyens français, les élus municipaux inspirés par cette Convention 

Citoyenne, ont décidé d’œuvrer à l’échelle de la commune pour lutter contre le réchauffement 

climatique. 

Pour cela, les élus ont voulu impliquer les citoyens et citoyennes de la commune, pour décider 

de mesures permettant de répondre à la problématique du réchauffement climatique. De juin 

à septembre 2020, la commune a donc lancé un appel à la participation volontaire des citoyens 

pour faire partie du projet. À l’issue de cela, 140 ponts-de-céais ont répondu présents. 

 
12 Sophie Bobet, « La médiathèque la Canopée, vers un engagement plus écologique », 

BIBLIOTHÈQUE(S), 2020, p. 56-57, http://www.abf.asso.fr/bib102-103.  
13 Entretien avec Sophie Bobet, Directrice à la médiathèque la Canopée la Fontaine, réalisé le 27 

janvier 2022, dans le cadre de ce rapport de stage.  

http://www.abf.asso.fr/bib102-103
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La mobilisation pour établir le projet s’est déroulé pendant plusieurs mois, d’octobre 2020 à 

mai 2021, sur cinq séances de travail. Lors de la première séance, les habitants se sont divisés 

en six groupes de travail, chacun sur un thème différent, inspiré de la Convention Citoyenne 

pour le Climat : « se loger ; consommer et se divertir ; se déplacer ; se nourrir ; travailler et 

produire ; vivre avec le dérèglement climatique ». À ces six groupes s’en est ajouté un 

septième : « être engagé vers l’exemplarité », qui a été formé par certains élus et agents de 

la commune afin de « réfléchir à de nouvelles pratiques au sein de la collectivité ». 

Pour finir, la feuille de route créée collectivement par les participants et d’où ont découlé plus 

de 150 idées14, a été remise entre les mains du Maire et des élus en mai 2021. Un conseil 

municipal extraordinaire s’est tenu pour acter la feuille de route et valider les actions à prioriser, 

qui sont de l’ordre d’une cinquantaine. Les différentes actions ont ensuite été confrontées aux 

réalités budgétaires, techniques et humaines dont dispose la ville. De plus, un comité de suivi 

a été créé afin de mesurer régulièrement l’état d’avancement des Avan’cé climatiques. 

La Ville avec ce projet, s’est présentée au Trophée national de la Participation et de la 

concertation. Ce trophée vise à récompenser les initiatives de concertation réalisées par des 

collectivités, des collectifs, des associations, des entreprises publiques ou privées. Sur la 

cinquantaine de dossiers déposés pour ce prix, la Ville des Ponts-de-Cé a été retenue avec 

une note de trois étoiles sur cinq, aux côtés de neuf autres villes. 

Une collectivité engagée dans des actions en faveur du développement durable et de 

la biodiversité, facilite l’engagement des bibliothèques.15 La médiathèque des Ponts-de-Cé 

profite donc d’un cadre favorable au développement d’une politique écologique.  

1.2.2. Une médiathèque déjà engagée dans un mouvement écologique 

La médiathèque Antoine de Saint-Exupéry, inaugurée en 2007, offre plus de 45000 

documents dans son établissement dont 35000 livres, 6000 CD, 4500 DVD, et plus de 100 

abonnements à des revues. La médiathèque dispose aussi d’un fonds d’instruments de 

musique et d’une grainothèque. 

 
14 Voir Annexe 1. Les mesures des Avan’Cé climatiques, feuille rendue par des citoyens de la ville des 

Ponts-de-Cé 
15 Entretien avec Elisabeth Arquier de la médiathèque de Venelles (13), réalisé le 4 mars 2022, dans 

le cadre de ce rapport de stage. 



 
 

Jodie LARDIERE | Rapport de stage | Licence pro MLDB | Université de Limoges | 2021/2022 12 

Licence CC BY-NC-ND 3.0 

 

 

Figure 2 : Grande salle de la médiathèque 

Implantée dans un territoire engagé dans les questions d’écologie et dans la préservation de 

la biodiversité, la médiathèque a déjà mis en place de nombreuses mesures à ce propos. Pour 

citer des exemples, la médiathèque trie déjà beaucoup ses déchets et le papier est récolté par 

une école voisine, qui ensuite le transmet à une entreprise spécialisée dans le recyclage et 

qui favorise l’insertion sociale. 

En ce qui concerne le désherbage des collections, les agents de la médiathèque ont mis 

certaines actions en place pour éviter que leurs documents partent au pilon : des braderies 

sont organisées une fois par an, et d’autres documents sont donnés aux services municipaux 

de la ville : pour les périscolaires, les accueils de loisirs, les crèches, le CCAS (Centre 

Communal d’Action Sociale) ou encore pour l’IME (Institut Médicoéducatif) local. 

De plus, l’engagement de la médiathèque pour l’écologie se caractérise aussi par un panel 

d’animations proposées sur les thèmes de l’écologie et de l’environnement. Les agents ont 

déjà organisé plusieurs animations sur ces sujets : un ciné-débat autour de la disparition des 

abeilles, la projection d’un documentaire sur les jardins partagés, l’observation des étoiles et 

des randonnées contées à l’occasion de la manifestation « le jour de la nuit », ou encore des 

activités menées à l’occasion de la semaine européenne de la réduction des déchets avec une 

braderie, un atelier de couture zéro-déchet et un atelier de cuisine durable. La médiathèque 

participe aussi tous les ans à la fête de la Nature, qui a été l’occasion d’installer une 

grainothèque, et de créer des ateliers « bombes à graines » à ensemencer. La médiathèque 

a aussi signé une convention avec la LPO (Ligue pour la Protection des Oiseaux), et installé 

autour de son bâtiment, des nichoirs, un hôtel à insectes et une zone en friche. De plus, la 

médiathèque organise aussi pour la deuxième année consécutive, un partenariat avec un 

photographe et des écoliers, qui prennent des photos de la biodiversité locale et dont les 

œuvres sont affichées dans la salle d’animation. Enfin, la médiathèque dispose de bacs 

potagers et va organiser courant 2022 ses premières sessions de Repair café.  
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Figure 3 : Une partie de l’exposition de photographies d’élèves sur la biodiversité locale 

Depuis le projet des Avan’Cé climatiques, la médiathèque a également créé un espace « 

sélection climat » rassemblant des livres, revues et DVD ayant une thématique écologique 

(alimentation, agriculture, préservation de la biodiversité etc.) 

La médiathèque est donc ancrée dans un territoire ayant mis en place des actions en 

faveur de l’écologie et a elle-même initié un certain nombre de mesures en faveur de la 

transition écologique. 

1.3. Le rôle de la médiathèque dans la transition écologique : projet, démarche 

et objectifs 

1.3.1. La bibliothèque, un lieu déjà « vert » en soi ? 

Lorsqu’on lit l’intitulé de mon sujet : « la prise en compte de la transition écologique à 

la médiathèque », l’une des premières réflexions qui peut nous venir à l’esprit est de se dire 

que par définition une bibliothèque est déjà verte. En effet, les bibliothèques reposent sur une 

économie circulaire : les documents achetés par la médiathèque, sont ensuite empruntés par 

les usagers et réempruntés de multiples fois. Par principe, les bibliothèques peuvent donc être 

considérées comme des modèles de sobriété.   

Cependant, les bibliothèques ont tout de même un impact sur l’environnement par leur 

fonctionnement :  consommation d’énergie pour remplir ses missions, production de déchets 

(livres, papier, cartouches d’encre, matériel informatique ou bureautique…), ou encore par les 

transports qu’utilisent les agents ou les usagers pour venir à la médiathèque. 

En 2008, Alain Caraco prévenait déjà que les bibliothèques avaient le devoir de s’engager 

dans les questions d’écologie. En effet, selon lui :  
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« Leur impact écologique est typique des activités tertiaires : les bibliothèques occupent 

des bâtiments, génèrent des transports, effectuent des achats et produisent des déchets. »16  

Donc une bibliothèque, bien que pouvant être considérée comme « sobre » génère tout 

de même une pollution.  

1.3.2. Vers l’objectif de transition écologique à la médiathèque des Ponts-de-Cé 

Nous pouvons nous demander aussi pourquoi la médiathèque des Ponts-de-Cé a 

décidé de se lancer dans un mouvement écologique, alors que cette dernière comme je l’ai 

montré précédemment, est déjà engagée dans cette démarche. Cette volonté de rendre la 

médiathèque plus verte a en fait été initiée par plusieurs facteurs.   

Tout d’abord, l’objet de ma mission de stage : « la prise en compte de la transition écologique 

dans le fonctionnement et les activités de la médiathèque », permet d’intégrer une politique 

écologique dans le projet de service de la médiathèque. L’ancien projet de service écrit en 

2016 et prévu jusqu’à 2020, ne mentionnait aucunement la transition écologique dans les 

objectifs prioritaires de la médiathèque. Un projet de service permet de se donner des objectifs 

sur une durée limitée (souvent de quatre ou cinq ans). Il permet de se poser des questions, 

de remplir des missions et de répondre aux besoins et aux attentes des usagers. Il est ensuite 

validé par les élus de la commune. L’ancien projet de service était organisé autour de trois 

axes : « culture pour tous ; culture par tous ; bâtir la médiathèque du 21e siècle ». Ce dernier 

axe permet de répondre aux enjeux sociétaux actuels. Développer l’offre de service numérique 

ou adapter les horaires d’ouverture en font partie. Typiquement, le projet de bibliothèque verte 

fait partie des projets qui peuvent être développés dans cet axe stratégique.  Le nouveau projet 

de service (2022-2026) permettra donc de créer « une politique écologique » au sein de la 

médiathèque pour l’avenir. L’objectif de ma mission de stage est donc de faciliter l’intégration 

du projet de bibliothèque verte dans le nouveau projet de service. 

Ensuite, étant donné que la médiathèque s’est déjà engagée en faveur de l’écologie, ma 

mission de stage est aussi l’occasion de faire le point sur les actions déjà effectuées, de les 

formaliser et de réfléchir de manière globale à ce qui peut être mené en plus. Cette réflexion 

permettra ensuite de mettre en place de nouvelles actions « écologiques ».  

De plus, cette volonté est aussi due à un engagement écologique de la part des élus. La 

communauté urbaine Angers-Loire Métropole propose de développer un pôle culturel. La 

commune des Ponts-de-Cé, liée à cette communauté urbaine a décidé de développer cet axe 

en plus de l’écologie qui sont devenus des orientations importantes de la politique de la Ville. 

Comme je l’ai expliqué précédemment, la commune a mis en place le projet des Avan’cé 

climatiques, toujours dans cette ligne directrice écologique. Et la médiathèque, ayant la volonté 

d’intégrer la politique des élus à son fonctionnement s’est donc engagée dans le projet de 

bibliothèque verte, qui donne de la matière au projet des Avan’Cé.  

Enfin, l’une des raisons d’un engagement écologique à la médiathèque vient du contexte 

actuel : préoccupations concernant les enjeux environnementaux chez une partie de la 

population, emprise du sujet dans les médias et en politique ainsi que dans les bibliothèques 

avec le mouvement des bibliothèques vertes.  

 
16 Bruno Texier, Ecologie : quand les bibliothèques passent au vert, op. cit. 
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Donc, le projet de bibliothèque verte à la médiathèque des Ponts-de-Cé, s’explique par 

la prise en compte de ces différents facteurs. 
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2. Réflexions et modalités de mise en œuvre de la bibliothèque 

verte 

2.1. Intégrer la prise en compte de la transition écologique à la médiathèque 

2.1.1. Se questionner sur l’impact environnemental de la médiathèque 

Avant de réfléchir aux mesures écologiques à mettre en place, j’ai tenté de mesurer 

l’impact carbone de la médiathèque et de discerner ce qui peut émettre des déchets et/ou des 

émissions de gaz à effet de serre. Seulement, étudier la production de déchets de la 

médiathèque ou ses émissions de CO2 sont des opérations lourdes qui ne peuvent se faire 

avec le peu de moyens dont nous disposons pour mener ce genre d’étude. Il est compliqué 

d’évaluer l’impact environnemental d’une bibliothèque, dont les facteurs peuvent être divers et 

difficilement définissables : production de déchets, coût des livraisons, impact numérique… 

L’impact environnemental d’une bibliothèque dépend aussi de sa taille, de la consommation 

énergétique de son bâtiment ou de son fonctionnement interne.17  

La médiathèque de la Canopée a tenté d’identifier ce qui générait le plus d’impact sur 

l’environnement. Le travail d’une stagiaire à ce sujet, a fait ressortir que les impacts 

environnementaux les plus significatifs étaient la gestion des déchets du quotidien, 

l’équipement des ouvrages et la gestion des documents désherbés.18  Ces données m’ont 

aidée à identifier ce que notre médiathèque générait comme impact à ces niveaux (gestion 

des déchets, des collections…). De plus, avec les modèles déjà existants de bibliothèques 

vertes, j’ai pu m’inspirer de nombreux exemples pouvant être adaptés à la médiathèque des 

Ponts-de-Cé. À ce propos, j’ai réussi à avoir des entretiens avec des bibliothécaires, dont leurs 

établissements sont déjà engagés dans un mouvement vert : Sophie Bobet de la médiathèque 

la Canopée (Paris), Véronique Guyot de la médiathèque Montaigne (Frontignan, Hérault) et 

Elisabeth Arquier de la médiathèque de Venelles (Bouches-du-Rhône). Ces entretiens m’ont 

permis d’avoir des idées de mesures à prendre, mais surtout de pouvoir discuter des limites 

que peut comporter le projet de la bibliothèque verte.  

Afin de prendre en compte tous les facteurs pouvant générer un impact environnemental, j’ai 

essayé d’être la plus exhaustive possible. Les mesures à mettre en place pour réduire notre 

impact sur l’environnement doivent être larges et peuvent concerner tant le fonctionnement 

interne de la médiathèque, le bâtiment, la programmation culturelle que les services aux 

usagers. L’idée, c’est de ne pas se limiter au seul impact que nous produisons sur 

l’environnement mais aussi de réfléchir à des mesures qui pourraient générer des dynamiques 

positives en faveur du développement de la vie locale, ou d’introduire des réflexions en faveur 

de l’écologie chez les usagers.  

Donc, la prise en compte de la transition écologique de manière globale à la 

médiathèque, n’est pas une démarche évidente, et les facteurs à prendre en compte sont 

 
17 Bruno Texier, Ecologie : quand les bibliothèques passent au vert, op. cit. 
18 Aurore Tessa, Intégrer la question environnementale dans une médiathèque : le cas du système de 

management environnemental, https://bibliothequecanopee.wordpress.com/2021/01/05/integrer-la-

question-environnementale-dans-une-mediatheque-le-cas-du-systeme-de-management-

environnemental/, 2021, (consulté le 10 janvier 2022).  

 

http://bibliothequecanopee.wordpress.com/2021/01/05/integrer-la-question-environnementale-dans-une-mediatheque-le-cas-du-systeme-de-management-environnemental/
http://bibliothequecanopee.wordpress.com/2021/01/05/integrer-la-question-environnementale-dans-une-mediatheque-le-cas-du-systeme-de-management-environnemental/
http://bibliothequecanopee.wordpress.com/2021/01/05/integrer-la-question-environnementale-dans-une-mediatheque-le-cas-du-systeme-de-management-environnemental/
http://bibliothequecanopee.wordpress.com/2021/01/05/integrer-la-question-environnementale-dans-une-mediatheque-le-cas-du-systeme-de-management-environnemental/
http://bibliothequecanopee.wordpress.com/2021/01/05/integrer-la-question-environnementale-dans-une-mediatheque-le-cas-du-systeme-de-management-environnemental/


 
 

Jodie LARDIERE | Rapport de stage | Licence pro MLDB | Université de Limoges | 2021/2022 17 

Licence CC BY-NC-ND 3.0 

 

multiples, parfois difficilement mesurables. C’est de plus, un processus lent qui nécessite une 

structuration.   

2.1.2. Installer une transition écologique : réflexions et organisation 

Réfléchir à la méthodologie 

Pour traiter la question de la transition écologique à la médiathèque de façon claire, j’ai 

dû mettre en place une méthodologie. J’ai donc établi plusieurs catégories, rendant le 

traitement de chaque mesure plus claire, intelligible et logique. En effet, traiter une question 

lourde comme la rénovation d’un bâtiment n’est pas à mettre au même plan que de petites 

actions comme cultiver des bacs potagers ou récupérer le marc de café… 

En général, la question de l’écologie au sein des bibliothèques est traitée en deux parties : 

d’un côté, le fonctionne interne et de l’autre les services au public.  

Pour ma part, j’ai décidé de scinder la question en cinq points : 

• L’environnement de travail 

• L’aménagement de la médiathèque 

• Les pratiques écoresponsables 

• Les services au public : développer la vie locale 

• Les services au public : fonds et animations 

L’environnement de travail s’applique à ce qui touche au métier de bibliothécaire, ce qui 

concerne donc les livres, le circuit du livre, les équipements, le désherbage. La question touche 

globalement au cadre professionnel, et peut aussi inclure la bureautique et l’informatique. 

L’aménagement de la médiathèque concerne à la fois le bâtiment de la médiathèque, mais 

aussi la façon dont sont aménagés les espaces intérieurs et extérieurs. Quant aux pratiques 

écoresponsables, ce sont les actions qui se pratiquent de manière individuelle et responsable. 

Ensuite, les services au public peuvent concerner à la fois le développement de la vie locale, 

c’est-à-dire ce qui nous engage à contribuer à la vie de la commune, en améliorant la vie 

démocratique, économique ou sociale. Ils peuvent aussi concerner l’offre que nous proposons 

aux usagers, tant par les animations et les activités que par nos collections. 

S’organiser avec les agents de la médiathèque 

La réflexion autour la transition écologique, je ne l’ai pas menée toute seule mais avec 

l’aide de l’équipe de la médiathèque et de ma maîtresse de stage (Marion Chadebec). Les 

multiples discussions que j’ai eues avec elle m’ont permis tout d’abord de faire un état des 

lieux sur ce qui existait et était déjà installé à la médiathèque. C’est aussi avec elle que j’ai pu 

m’informer sur des aspects techniques tels que la question du désherbage ou la gestion des 

déchets, afin de mieux cerner les manœuvres envisageables et possibles. Marion Chadebec 

m’a aussi soutenue dans la réflexion et la mise en place d’une méthodologie pour traiter ma 

mission. 

Pendant mon stage, nous avons organisé des réunions avec l’équipe de la médiathèque. Ces 

moments m’ont permis de leur faire connaître ma mission de stage et son avancée, mais 

surtout de pouvoir échanger sur les mesures dont j’avais eu l’idée de mettre en place et de 

pouvoir en discuter. Ces réunions ont été l’occasion de leur demander leurs avis et leurs envies 

de mettre en place une mesure quelconque, si elle était déjà effective, sa faisabilité ou non, 
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sa pertinence, les modalités de mise en œuvre, la nécessité d’avoir recours à une autorité 

politique ou bien si une mesure pouvait se mettre en place rapidement ou pas. 

Lors de la première réunion (mi-janvier), j’ai pu exposer les recherches que j’avais faites et 

montrer le tableau19 dans lequel j’avais décrit les différentes mesures. Cette première réunion 

a été l’occasion de faire un balayage des catégories que j’ai créées et de leur expliquer 

brièvement les mesures que j’y avais insérées. Lors de la deuxième réunion, (début février) 

nous nous sommes penchés sur la première catégorie : « environnement de travail ». Lors de 

celle-ci, nous avons discuté précisément de chaque mesure, en évoquant les limites et les 

solutions possibles pour chacune d’entre elles. Ensuite, lors de la troisième réunion (début 

mars), nous avons évoqué et discuté des mesures des autres catégories : « aménagement de 

l’espace », « pratiques éco-responsables », « développement de la vie locale » et « les 

services au public : fonds et animations ». Enfin, pour clore ma mission de stage, nous avons 

fait une dernière réunion (mi-mars) lors de laquelle nous sommes repassés sur chaque mesure 

en désignant une ou plusieurs personnes pour s’en occuper. Cela permet que ces mesures 

soient réellement prises en charge et deviennent ensuite effectives.  

 

 

Figure 4 : L’équipe réunie pour la dernière réunion sur la bibliothèque verte 

Donc, la mise en place d’un mouvement écologique à la médiathèque, n’est pas une 

tâche aisée. Cette méthodologie et cette organisation à l’appui, m’ont facilité la tâche pour 

ensuite traiter des mesures.  

2.2. Intégrer la transition écologique dans le fonctionnement de la médiathèque 

D’abord, je me suis penchée sur la prise en compte de la transition écologique dans le 

fonctionnement interne de la médiathèque. Je vais exposer les différentes mesures que j’ai 

trouvées pour chacune des catégories mentionnées ci-dessus, exposer les limites auxquelles 

nous nous sommes heurtés et les solutions qui y ont été apportées. 

 
19 Voir Annexe 9. Tableau des actions permettant la mise en place d’une bibliothèque verte 
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2.2.1. La question de l’environnement de travail du bibliothécaire 

Commençons par la catégorie « environnement de travail ». Cette catégorie est 

centrée autour du métier de bibliothécaire et de son cadre de travail traditionnel. J’ai 

décomposé la question en cinq points : le circuit du document ; les équipements ; la gestion 

des collections ; la gestion des déchets et l’impact de l’informatique et du numérique.  

Le circuit du document 

Le livre, de sa création à son arrivée en bibliothèque nécessite des ressources : 

conception (utilisation de papier, imprimeries), livraisons et convois auprès des librairies puis 

des bibliothèques. Nous ne pouvons pas directement agir sur la conception du livre. En 

revanche, nous pouvons agir sur les marchés publics où nous avons la possibilité de 

demander à nos fournisseurs de répondre à une clause environnementale. Depuis 2006, le 

Code des Marchés Publics (CPM) peut effectivement contenir des éléments à caractère 

environnemental qui tient compte du développement durable.20 La médiathèque des Ponts-

de-Cé opère déjà à ce niveau-là en posant aux librairies qui la fournissent, des questions sur 

leur engagement dans le développement durable. Ces questions sont aussi soumises au 

fournisseur de CD et de DVD de la médiathèque. Les engagements sont divers et concernent 

souvent l’optimisation des trajets (livraisons faites en une fois) ou l’optimisation des 

emballages (ne pas suremballer). L’une des librairies qui approvisionne la médiathèque, la 

Luciole (à Angers), pratique l’autopartage et livre plusieurs bibliothèques sur son trajet. Pour 

la suite, nous nous sommes accordés sur le fait de maintenir ces questionnaires et de bien 

s’assurer que les fournisseurs y répondraient.  

Les équipements 

Ensuite, pour équiper les collections, les bibliothécaires utilisent beaucoup de 

consommables, notamment du plastique pour filmer les documents. 

Pour bien discerner tous les éléments nécessaires à l’équipement, j’ai créé un tableau21 à 

partir des stocks de fournitures que la médiathèque commande. J’ai mis dans une première 

colonne, tous les éléments nécessaires pour équiper un document : film plastique, cote, 

étiquette code-barre, scotch, colle, puce RFID, pochette plastique (CD). Dans une autre 

colonne, j’ai affiché les fournisseurs de chaque fourniture (Filmolux le plus souvent). Puis dans 

une troisième colonne, j’ai noté si chaque fourniture était recyclable ou pas : la plupart ne l’est 

pas, seulement un film plastique « souple » qui est biodégradable. J’ai ensuite créé deux 

autres colonnes.  

La première : « aller vers un équipement plus vert ? » dans laquelle je propose de faire 

attention lors des commandes et de veiller à acheter des équipements biodégradables dans 

la mesure du possible. Évidemment, la plupart des équipements de la médiathèque ne sont 

pas biodégradables, et il est compliqué de demander des équipements 100% recyclables aux 

fournisseurs quand ils n’existent pas. Dans l’autre colonne, je me suis demandé si nous 

pouvions établir d’autres pratiques. Nous pouvons par exemple arrêter de filmer certains 

documents.  

 
20 Chérifa Bouckacem-Zeghmouri et Joachim Schopfel, Vers la bibliothèque globale, L’agenda 21 

dans les bibliothèques, Paris, Editions du cercle de la Librairie, 2014.  
21 Voir Annexe 2. Tableau répertoriant les équipements des collections 
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Cette pratique existe déjà dans de nombreuses bibliothèques engagées comme la Canopée 

(Paris) ou la médiathèque de Venelles (13). Après en avoir discuté en réunion, nous nous 

sommes mis d’accord pour arrêter de couvrir les documents qui sortaient le moins. À partir du 

tableau des taux de rotation des collections de la médiathèque de 2013 à 201922, j’ai créé une 

liste des documents23 qui sont très peu empruntés. Dans le fonds jeunesse, le théâtre et la 

poésie sortent très peu et dans le fonds adulte, ce sont le théâtre, la poésie, les livres 

musicaux, les livres cinéma et les livres audio (qui ne sont déjà plus couverts comme toutes 

les revues). Après avoir soumis cette liste aux responsables des fonds concernés, nous nous 

sommes mis d’accord pour arrêter de couvrir ces collections à partir de maintenant. Bien 

entendu, les bibliothécaires vont continuer à les coter, et y mettre un code-barre. Marion 

Chadebec m’a de plus signalé que certains documentaires (non-visibles sur la feuille du taux 

de rotation des collections) sortaient aussi très peu. Donc à partir du tableau du taux de rotation 

des documentaires du fonds adulte (des années 2019 et 2021)24, nous avons établi une liste 

de ceux qui sortaient le moins, pour arrêter de les couvrir. Ces documentaires sont ceux 

concernant l’informatique, la religion, les langues, les sciences (sauf les animaux et l’écologie, 

qui sont des documentaires qui ont un fort taux de rotation), et les documentaires sur la 

littérature.  

Cela étant dit, tous ces documents ne font pas l’objet d’acquisitions récurrentes, donc peu de 

documents feront pour l’instant l’objet de cette nouvelle pratique. Nous pourrons voir si cette 

mesure est efficace seulement dans quelques mois, voire quelques années. De plus, même 

si une liste a été établie, les documents arrivants seront tout de même traités de manière 

individuelle. Par exemple, si c’est un gros livre, considéré comme beau ou très fragile, il vaut 

mieux dans ce cas-là, le couvrir.  

La gestion des collections (désherbage) 

Ensuite, toujours concernant la question du livre, l’un des problèmes qui se pose en 

termes de gestion des collections est le désherbage. En effet, cette question est majeure 

quand on veut traiter de la transition écologique dans les bibliothèques. Lors d’un désherbage 

(opération visant à éliminer et réviser les collections), énormément de livres partent au pilon. 

Cela signifie que les livres sont détruits physiquement alors que les principes d’écologie 

induisent de réutiliser, donner, réparer et ne pas jeter. Tout d’abord, il est important de relever 

que la plupart des livres de la médiathèque vont en réparation lorsqu’ils sont abîmés. De plus, 

les CD et les DVD sont passés dans une machine qui les répare quand ceux-ci sont rayés. À 

la médiathèque, une grande partie des livres désherbés est déjà vendue en braderies 

(organisées une fois par an) ou donnée à des services de la commune (CCAS, écoles, IME…). 

Une partie des livres peut aussi être donnée dans les boîtes à livres de la commune. Trois 

sont déjà en fonctionnement et quatre sont en projet de construction. Il est prévu que l’un des 

bibliothécaires approvisionne ponctuellement ces boîtes.  

Nous avons pensé à une solution pour éviter que les documents désherbés partent au pilon : 

le don à des entreprises qui vendent des livres de seconde main sur des sites internet. Des 

entreprises comme Recyclivre ou Ammareal proposent ce genre de service. Je les ai donc 

contactées pour mieux connaître leur fonctionnement : il suffit que la médiathèque passe une 

 
22 Voir Annexe 3. Évaluation et usages des collections de la médiathèque des Ponts-de-Cé, de 2013 à 

2019 
23 Voir Annexe 5. Liste des collections à ne plus équiper 
24 Voir Annexe 4. Tableau des taux de rotation des documentaires adultes sur l’année 2021 
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convention avec elles pour qu’ils viennent récolter les livres désherbés. De plus, lorsque les 

livres ne sont pas vendus, Ammareal les donne à son partenaire Paprec, une entreprise 

spécialisée dans le recyclage de déchets. Donc, nous nous sommes mis d’accord pour qu’une 

convention soit prochainement passée avec eux.   

Pour éviter que nos documents partent au pilon, nous avons aussi pensé à l’éventualité de les 

donner à des ressourceries (ex. : Emmaüs, Ressourcerie des Biscottes aux Ponts-de-Cé etc.). 

Cependant, nous avons souligné le fait que ces livres n’était pas de très bonne qualité, au 

regard de l’état et du contenu intellectuel. Cela peut donc encombrer leurs collections. De plus 

ce genre de structure n’a pas forcément les moyens de traiter autant de livres que la 

médiathèque pourrait leur donner. 

Enfin, dans le cadre de la médiathèque des Ponts-de-Cé, la question du désherbage ne se 

pose pas seulement pour les livres mais aussi pour les CD et les DVD. En ce qui concerne les 

CD, ils peuvent être vendus dans les braderies. Ce n’est pas le cas pour les DVD dont la 

médiathèque ne dispose pas des droits d’image. Globalement il est très compliqué de détruire 

les CD et les DVD, ils ont donc été accumulés par la médiathèque depuis son ouverture. 

Pendant mon stage, nous avons vu que les CD et les DVD pouvaient être détruits par des 

entreprises de recyclage comme Ammareal ou Alternatri (que j’évoquerai ensuite). Les agents 

de la médiathèque savaient aussi que ces documents pouvaient être ramenés chez leur 

fournisseur, RDM. Je me suis donc penchée sur la question et ai contacté ce fournisseur. L’un 

des responsables m’a bien confirmé que le retour de documents était possible. Ces documents 

sont ensuite triés puis donnés à différentes associations en charge de soutenir des structures 

éducatives et culturelles ayant peu de moyens. Il est donc prévu qu’un renvoi de CD et de 

DVD soit effectué après que les démarches de tri et d’inventaire aient été faites.  

La gestion des déchets 

Pour sortir des problématiques du livre, nous allons évoquer la gestion des déchets. 

Pour rendre compte de tous les déchets que produit la médiathèque et la façon dont ils sont 

traités, j’ai créé un tableau25. J’ai fait figurer dans la première colonne, tous les déchets 

produits par la médiathèque (équipement, fournitures de bureau, documents désherbés, 

supports de communication, déchets alimentaires), dans une seconde, si ces déchets étaient 

recyclables ou non, et si non, j’ai affiché dans une troisième colonne, « comment y 

remédier ? »  

Les agents optimisent déjà certaines choses : le papier (utilisation de brouillon, impression 

recto/verso), les étiquettes « nouveauté », les étiquettes de réservation ou encore les puces 

RFID, qui sont retirées de revues ou de livres désherbés puis réutilisées dans des livres et des 

revues.  

Ensuite, beaucoup de déchets sont recyclés. La médiathèque dispose en effet de différentes 

poubelles : jaune, noire, poubelle à masque (Versoo), papier. La mairie a mis à disposition des 

agents de la commune, une poubelle « Ubicuity » de la marque Bic, récoltant les 

stylos/crayons pour en faire du mobilier extérieur (bancs, tables). Quant au papier, il est 

déposé dans une école voisine où une entreprise de recyclage locale, Alternatri (Trélazé, 49) 

est chargée de le récolter.  

 
25 Voir Annexe 6. Tableau listant les déchets que produit la médiathèque 
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Pour recycler les déchets qui partent normalement dans la poubelle noire, nous avons pensé 

à contacter cette même entreprise qui pourrait aider les agents à recycler encore plus de 

déchets (les puces RFID, les toners, les cartouches d’étiqueteuse…) Je les ai donc eux aussi 

contactés, pour mieux connaître leurs services. Ils peuvent en effet recycler énormément 

d’objets qui sont difficilement recyclables (CD, DVD, toners, ampoules, matériel informatique 

etc.). Pour pouvoir bénéficier de leurs services, il faut conventionner avec eux pour faire l’état 

des lieux de nos besoins en « poubelles » et établir la fréquence de leurs passages. 

Seulement, leurs services sont payants. Nous avons donc pensé qu’il serait plus judicieux que 

ce projet ne soit pas seulement porté par la médiathèque mais à l’échelle de la commune pour 

que tous les services municipaux puissent en bénéficier. Ainsi le paiement des services 

d’Alternatri pourrait se faire grâce à l’appui des élus, dans le cadre d’une convention globale.  

Informatique et bureautique 

Les impacts informatiques et numériques sont aussi des points importants en ce qui 

concerne l’environnement de travail des bibliothécaires et leur implication dans la transition 

écologique. On sait aujourd’hui que la production du matériel informatique est extrêmement 

polluante et coûteuse en énergie. Seulement, il n’existe pas vraiment de matériel informatique 

« vert » ou écoresponsable et il paraît peu envisageable que les bibliothèques s’en passent. 

À la médiathèque, le matériel informatique et les consommables (cartouches) sont renvoyés 

aux fournisseurs quand ils sont usés. L’envoi de ce matériel à Alternatri est l’une des solutions 

possibles pour qu’il soit recyclé. Concernant l’impact numérique, c’est-à-dire l’utilisation que 

nous avons des services numériques (logiciels, sites web), nous pouvons plus facilement agir 

dessus et y remédier par la mise en place de pratiques éco-responsables que j’aborderai 

ensuite. Pour traiter de l’impact numérique à une échelle plus élevée, j’ai pensé à un nettoyage 

global de toutes les données (dont le stockage est lourd et consomme de l’énergie) contenues 

sur les serveurs de la commune. Ce nettoyage pourrait se faire à une fréquence décidée en 

amont. Lorsque j’ai présenté cette mesure à un agent de la mairie, il m’a fait comprendre que 

ce nettoyage était en fait déjà en cours sur les serveurs de la commune.  

Le mobilier 

Enfin, pour aller vers un environnement de travail plus « vert », j’ai pensé à la question 

du mobilier de la médiathèque. Lors de la première réunion, j’ai évoqué le fait que la 

médiathèque pourrait acquérir du mobilier « vert », c’est-à-dire fabriqué de manière éco-

responsable, ou bien qu’il soit recyclé ou recyclable. De plus, le mobilier dont la médiathèque 

n’aurait plus besoin, pourrait aussi être donné à des services municipaux, des ressourceries 

ou vendus sur les marchés publics. Mais, mes collègues m’ont signalé que la question était 

peu pertinente étant donné que tout le mobilier est quasiment le même depuis l’ouverture de 

la médiathèque et que pratiquement rien n’était jeté. Nous n’avons donc pas approfondi la 

question.  

Ensuite, bien que la question de la prise en compte de la transition écologique dans 

l’environnement de travail des bibliothécaires soit importante, nous allons voir que la question 

de l’aménagement de la médiathèque est aussi une question majeure. 

2.2.2. La question de l’aménagement de la médiathèque 

Nous allons aborder dans cette deuxième sous-partie, la question de l’aménagement 

de la médiathèque, que ce soit à propos du bâtiment-même ou de la façon dont sont aménagés 
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les différents espaces. J’ai traité la question en deux points : aller vers la sobriété énergétique 

et réaménager l’espace.  

La sobriété énergétique 

Le bâtiment actuel de la médiathèque est un bâtiment communal qui consomme 

beaucoup d’énergie. La solution pour baisser la consommation énergétique du bâtiment serait 

de le rénover pour que sa consommation soit moins énergivore. Aussi, pour commencer à 

créer notre propre énergie, l’installation de panneaux solaires est envisageable. Ces deux 

mesures sont présentées dans le projet des Avan’Cé climatiques concernant tous les 

bâtiments communaux. L’une des mesures des Avan’Cé, propose aussi que les énergies 

produites par les entreprises soient récupérées pour les énergies du chauffage. Mais toutes 

ces mesures sont très coûteuses et demandent un engagement budgétaire de la Ville. C’est 

pour cela que nous avons présenté ces mesures aux élus, pour que le projet soit porté à un 

niveau politique pour espérer qu’il puisse un jour devenir effectif. En attendant, nous pouvons 

tout de même mettre quelques mesures en place concernant la sobriété énergétique. J’ai 

suggéré que les ampoules de la médiathèque soient des ampoules LED. Même si elles ne 

peuvent pas toutes l’être (certains luminaires ne le permettent pas), la mesure sera 

communiquée au Service Technique Municipal.  

Aménager les espaces 

La deuxième point que je vais aborder sur l’aménagement de la médiathèque est 

l’agencement de ses espaces. Nous pouvons aussi agir positivement sur l’environnement par 

la façon dont la médiathèque est agencée : plantes vertes, arbres pour procurer de l’ombre, 

nichoirs etc. La médiathèque a déjà mis certaines choses en place à ce niveau-là. En 2018, la 

Ville a en effet passé une convention de 3 ans avec la LPO. Cette association a aidé à créer 

un refuge autour de la médiathèque : des nichoirs ont été installés, un hôtel à insectes et une 

zone en friche, créant des habitats pour la biodiversité.  

 

Figure 5 : Un nichoir installé par la LPO 
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L’idée serait de continuer à faire vivre les installations existantes (renouvellement des 

conventions passées avec la LPO) et d’avoir plus d’infrastructures permettant la préservation 

de la biodiversité.  Par exemple, nous pourrions installer des ruches (le toit de la médiathèque 

y étant favorable), planter de nouveaux arbres, fruitiers par exemples (mesure des Avan’Cé) 

ou bien installer un système de récupération d’eau qui pourrait servir à alimenter les bacs 

potagers mais qui serait aussi mis à disposition de tous. Encore une fois, ces mesures, bien 

que moins coûteuses qu’une rénovation du bâtiment, nécessitent tout de même l’aval des élus 

pour qu’elles soient mises en place. Lors d’une visite au Service Technique Municipal, les 

agents nous ont prévenu que le terrain était peu propice à la plantation d’arbres, l’esplanade 

de la médiathèque étant sur un ancien site d’une usine de traitement des eaux. Puis, lorsque 

nous sommes allées présenter ces mesures aux élus, ils ont aussi évoqué le fait qu’il faudrait 

réaménager l’esplanade (extrêmement énergivore) avec la plantation d’arbres, et faire des 

chantiers pour que la place puisse être aménagée correctement. L’aménagement de l’espace 

extérieur est donc aux mains des élus de la commune.  

2.2.3. Intégrer et faire perdurer des pratiques écoresponsables à la 

médiathèque 

Je vais maintenant aborder la question des pratiques écoresponsables de la 

médiathèque. Ce que j’appelle « pratiques écoresponsables », ce sont les gestes qui se font 

de manière individuelle et qui pourraient très bien être reproduits chez soi. J’ai traité cette 

question en trois parties : réduire notre consommation énergétique ; tendre vers le « zéro-

déchet » ; se tourner vers une mobilité douce.  

Réduire sa consommation de ressources 

La réduction de notre consommation de ressources passe surtout par des gestes liés 

à l’utilisation du numérique. En effet, on sait aujourd’hui que la pollution due au numérique est 

effarante (responsable de 4% des émissions de gaz à effet de serre à l’échelle mondiale en 

2020)26 et est en constante augmentation. Nous pouvons y remédier en adoptant de bons 

gestes au bureau : nettoyer régulièrement sa boîte mail, éviter l’envoi de mails inutiles et 

préférer les hyperliens, ou déposer directement des fichiers sur le serveur commun. Nous 

pouvons aussi agir sur la consommation d’énergie du bâtiment, en ayant la main sur les 

lumières et le chauffage, ou bien même sur le frigo qui peut être éteint lors de la fermeture en 

été.  

Tendre vers le zéro-déchet 

Ensuite, nous pouvons aussi tendre vers le zéro-déchet, c’est-à-dire créer le moins de 

déchets possible dans les pratiques individuelles. À la médiathèque, cela est déjà plus ou 

moins intégré : les agents ont des gourdes, utilisent de la vaisselle, certains déchets sont triés, 

l’utilisation de l’eau est rationnalisée. De plus, la médiathèque donne aux usagers des tote-

bags à l’effigie de la ville, et lors des animations, des tasses et des verres sont mis à 

disposition. Nous avons aussi convenu avec l’équipe qu’il fallait acheter de la nouvelle 

vaisselle pour les animations. Pour continuer à tendre vers le zéro-déchet, les agents peuvent 

également utiliser un compost. Bien qu’il en existe un à quelques mètres de la médiathèque, 

il n’est pas utilisé par les agents. Nous avons donc pensé à avoir un petit compost ou un seau 

 
26 Frédéric Bordage, 4 % des émissions de GES, https://www.greenit.fr/2020/10/06/4-des-emissions-

de-ges/, 2020, (consulté le 29 mars 2022). 

http://www.greenit.fr/2020/10/06/4-des-emissions-de-ges/
http://www.greenit.fr/2020/10/06/4-des-emissions-de-ges/
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(faisant office de compost), pour pouvoir emmener facilement les déchets biodégradables 

dans ce compost municipal. Un petit compost a donc été commandé à la communauté urbaine 

Angers-Loire métropole et devrait arriver très prochainement.  

Tendre vers une mobilité verte 

Enfin, j’ai aussi traité la question de la mobilité douce, c’est-à-dire se déplacer avec 

des moyens nécessitant peu de ressources : vélo, marche à pied… Ces déplacements ne 

concernent pas les trajets pour venir à la médiathèque mais ceux qui se font pour le travail 

(accueils de classe…) À ce propos, la mairie met à disposition un vélo électrique (à demander 

sur réservation) et le pôle jeunesse, un vélo-cargo.  

Lors de la dernière réunion, j’ai bien rappelé l’importance d’adopter ces gestes au quotidien 

car ils sont faits à échelle individuelle et selon la motivation de chacun. Le tout est d’inciter les 

agents à intégrer ces pratiques, qui ceci-dit sont déjà en partie appliquées.  

Donc les réflexions que j’ai eues à propos du fonctionnement interne de la médiathèque 

se sont menées à plusieurs échelles : l’environnement de travail des bibliothécaires, 

l’aménagement de la médiathèque et les pratiques éco-responsables. J’ai essayé d’avoir des 

réflexions globales à ces niveaux-là, de répondre à chaque problématique et de trouver des 

solutions pour chacune.  

2.3. Intégrer la transition écologique dans les services tournés vers les usagers 

Enfin, je me suis consacrée à la question de la prise en compte de la transition 

écologique dans les services tournés vers les usagers. Je vais là aussi faire un état des lieux 

de chaque idée et détailler les réflexions menées ainsi que les solutions trouvées. 

2.3.1. Allier transition écologique et développement de la vie locale 

Tout d’abord, je vais présenter les mesures concernant le « développement de la vie 

locale », c’est-à-dire la façon dont nous pourrions améliorer la qualité de vie de la commune, 

et faciliter le déploiement d’économies (développer les circuits courts) et de démocraties 

locales.  

La monnaie locale 

Premièrement, l’une des mesures annoncée dans les Avan’Cé climatiques est le 

développement de la Muse (la monnaie locale en Anjou) aux Ponts-de-Cé. Après avoir abordé 

cette question en réunion avec mes collègues, en leur demandant si des usagers pouvaient 

payer leur abonnement avec la Muse, ils m’ont tout de suite signifié que cette mesure était 

extrêmement compliquée à mettre en place. Tout d’abord parce que cette monnaie est peu 

développée dans la région, ce qui induit de toute façon qu’extrêmement peu de personnes 

l’utilisent, et ensuite même si certains l’utilisaient, il faudrait savoir ensuite comment réinvestir 

cet argent à la mairie. Cependant, j’ai tout de même rappelé cette mesure des Avan’Cé 

climatiques aux élus. L’affaire reste à poursuivre.  

Un Repair café 

Ensuite, je vais évoquer le Repair café de la médiathèque, qui figurait dans le projet de 

service 2016-2020. Un Repair café est un endroit où des citoyens apportant des objets 

cassés/abîmés, rencontrent d’autres citoyens (réparateurs) qui peuvent éventuellement les 

aider à réparer leurs objets. La mise en place d’un Repair café est une action importante 
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qu’une bibliothèque peut mettre en place pour favoriser l’autonomie des citoyens et les 

sensibiliser à la réparation. Quand je suis arrivé pour mon stage début janvier, le projet de 

Repair café avait déjà été mûri et l’appel à bénévoles avait été lancé. La première réunion des 

bénévoles s’est tenue mi-mars. Les bénévoles ont pu apprendre à se connaître et échanger 

sur leurs compétences. La première séance du Repair café devrait se dérouler début avril. 

Étant donné que ce projet avait déjà bien été développé, j’ai simplement souligné l’importance 

de poursuivre la communication sur le Repair café (presse, portail, Facebook) pour continuer 

à recruter des bénévoles et appeler les citoyens à venir.  

Potagers et grainothèque 

Ensuite, l’installation d’un potager est une bonne manière d’inciter les usagers à 

pratiquer quelques petits gestes de jardinage et de les encourager à partager des communs 

avec les autres habitants. La médiathèque possède déjà quatre bacs potagers, installés en 

2021 par le Service Technique de la commune. Mais, les bacs potagers posent certaines 

problématiques à la médiathèque. En effet, ils sont peu entretenus. Et pour cause, les usagers 

participent peu ou pas à l’entretien des bacs, principalement à cause du manque de 

communication à ce propos. Le problème peut être aussi lié au fait que la gestion d’un potager 

soit éloignée des services traditionnels proposés par la médiathèque : consultation, prêt-

retours, lecture… Pourtant la médiathèque a accueilli début avril d’autres bacs potagers, il 

fallait donc trouver des solutions pour les entretenir. 

Nous avons discuté plusieurs fois de ce problème avec l’équipe en réunion et avec Marion 

Chadebec, pour savoir comment allait se dérouler la gestion du potager : entretien par les 

usagers ? Par une classe ? Par les agents de la médiathèque ? Le Service Technique ? Nous 

avons finalement convenu qu’un temps serait bientôt consacré à la remise en forme des bacs 

potagers (désherbage, semis) par l’équipe de la médiathèque. Cette solution temporaire paraît 

en effet plus simple et efficace pour l’entretien.  

La médiathèque a aussi mis en place en 2018, une grainothèque. Elle permet aux citoyens de 

pouvoir échanger des semences « paysannes » ou traditionnelles au lieu de semences 

brevetées. Ce dispositif permet aux habitants de reprendre du pouvoir sur leurs semences. 

Depuis qu’elle est installée, la grainothèque fonctionne plutôt bien selon les saisons. Les 

usagers ont plutôt tendance à se servir qu’à donner, mais les agents arrivent à l’alimenter 

Figure 6 : Installation de nouveaux bacs potagers 

devant la médiathèque 
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grâce aux semences données par le Service Technique de la ville. Le fonctionnement de la 

grainothèque se fait par la participation des usagers et passe donc par une bonne 

communication, qui se fait régulièrement (surtout sur les réseaux sociaux). J’ai moi-même 

diffusé une communication au mois de mars, pour inciter les usagers à alimenter la 

grainothèque pour le printemps.27  

 

Figure 7 : La grainothèque 

Créer des espaces de discussion 

Enfin, le projet de transition écologique à la médiathèque passe aussi par l’implication 

des usagers. Une participation directe au fonctionnement interne de la médiathèque permet 

d’améliorer nos services et d’intégrer une petite démocratie à notre échelle. Nous pouvons par 

exemple, donner la parole aux usagers pour qu’ils puissent suggérer de nouvelles idées sur 

le principe de la bibliothèque verte (ou autre) ou bien critiquer de manière positive ou négative 

son fonctionnement. Pour mettre en place cela, j’ai donc suggéré qu’un espace de discussion 

soit créé sur le portail de la médiathèque (une sorte de forum) pour que les usagers puissent 

échanger et émettre des idées. Mais, mes collègues m’ont freinée en m’avertissant qu’un 

forum sur le portail serait peu utilisé étant donné la faible participation qu’ont déjà les usagers 

sur le portail numérique. J’ai donc suggéré autre chose : mettre en place une boîte à idées 

dans la médiathèque pour que les usagers puissent participer à son fonctionnement en 

donnant leurs idées. Certaines de mes collègues m’ont aussi proposé de mettre en place un 

cahier de suggestion d’achat, ce principe existant déjà dans de nombreuses bibliothèques. 

Ces deux choses : boîte à idées et cahier de suggestion devraient donc se mettre rapidement 

en place.  

 
27 Voir Annexe 7. Communication sur la grainothèque, sur la page Facebook des Ponts-de-Cé 
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En plus des services permettant de développer la vie à l’échelle locale, les propositions 

d’animations et de collections au sujet de l’écologie sont également des mesures importantes 

pour intégrer la transition écologique dans les services que nous proposons aux usagers.  

2.3.2. Intégrer la transition écologique dans les fonds et les animations 

Dans cette deuxième sous-partie, je vais aborder la façon dont nous pouvons intégrer 

la transition écologique dans les services proposés au public, que ce soit par les animations 

ou bien par les collections.  

Animations et ateliers 

Intégrer la transition écologique dans les services proposés aux usagers, c’est aussi 

soumettre des animations et des activités sur les thèmes de l’écologie. C’est une manière de 

sensibiliser les usagers à ces questions. Les formes que peuvent prendre ces animations sont 

très nombreuses : « heure du conte », ciné-débat, intervention de spécialistes, jeux, ateliers… 

Les thèmes abordés peuvent être aussi très divers : protection de la biodiversité, réduire son 

impact, consommer local, initiation aux gestes écologiques, au zéro-déchet, ateliers autour du 

potager etc. Comme je l’ai évoqué précédemment, la médiathèque des Ponts-de-Cé a déjà 

proposé un bon nombre d’animations à propos du thème de l’écologie. Récemment, nous 

avons organisé un atelier de reliure et fabrication de couvertures de livres à partir de carton 

recyclé, en partenariat avec la maison d’édition la Marge à Angers. D’autres activités pour la 

Fête de la Nature sont prévues comme une présentation du blob par des lycéens, une sortie 

« chant d’oiseaux » ou encore un parcours permettant de découvrir le patrimoine naturel et 

culturel de la commune. C’est moi qui avec l’aide de Marion Chadebec, ai construit ce parcours 

interactif sur application smartphone (Explorama), qui sera disponible pour la Fête de la 

Nature.28 Cette animation rentre typiquement dans la cadre des services tournés vers la 

transition écologique que nous offrons aux usagers.  

Nous n’avons pas approfondi la question des animations, puisqu’il est clair que les animations 

sur ce thème continueront à perdurer, à la fois grâce à l’envie des agents et aussi par 

l’appétence des usagers pour les sujets d’écologie. Il est important de souligner que le thème 

de l’écologie ne doit pas non plus être l’axe prioritaire du programme culturel. En effet, bien 

que le sujet soit important et suscite de l’intérêt, il est nécessaire de rester objectifs et de 

proposer des animations diverses pour bien répondre aux attentes des usagers ainsi qu’aux 

missions générales des bibliothèques autour de la culture et de l’information.  

Des fonds « écologiques » 

L’intégration de la transition écologique dans les services au public, passe aussi et 

surtout par l’accès à l’information. En effet, les bibliothèques par leur rôle d’éducation peuvent 

mettre à disposition les outils et les informations pour faire connaître et sensibiliser les usagers 

à l’écologie, au changement climatique et aux enjeux environnementaux. Le projet des 

Avan’Cé climatiques a été l’occasion à la médiathèque de faire de nouvelles acquisitions 

autour des thématiques principales de l’écologie et en rapport avec les thèmes des Avan’Cé : 

logement ; consommation et loisirs ; travail ; mobilité… Les bibliothécaires ont ensuite installé 

une table « sélection climat », pour les mettre en avant. Ces livres sont tous marqués d’une 

étiquette « sélection climat » pour que les usagers puissent bien identifier les livres 

appartenant à cette collection.  

 
28 Voir Annexe 8. Création d’un parcours sur l’application Explorama 
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                      Figure 9 : Table « sélection climat » 

De plus, cette sélection est mise en avant sur le portail de la médiathèque pour que les usagers 

puissent la consulter. Pour la suite, les bibliothécaires vont évidemment continuer à acquérir 

des livres sur le thème de l’écologie, étant donné l’intérêt du public pour ce sujet, sans compter 

que les nouvelles publications sur ces thématiques sont extrêmement nombreuses.  

Des fonds spécifiques 

Enfin, la prise en compte de la transition écologique dans les services que nous 

proposons au public, c’est aussi proposer de nouveaux fonds. L’idée est de sensibiliser les 

usagers à partager les biens avec la communauté et d’inciter au prêt plutôt qu’à l’achat.  

« Il est nécessaire de défendre les Communs et le bien commun, les intérêts publics 

et collectifs, et la vie de la communauté. »29  

La médiathèque est déjà en avance sur ce sujet puisqu’elle propose déjà comme je l’ai montré, 

une grainothèque, et depuis l’automne 2021, prête des instruments de musique : ukulélé, 

basse, guitare… J’ai abordé en réunion la question pour savoir si les agents avaient l’intention 

d’acquérir de nouveaux fonds. Pour l’instant, il n’y a pas eu de véritable réflexion à ce sujet 

mais nous l’avons tout de même abordé et émis des idées concernant de nouveaux fonds qui 

pourraient être mis en place, par exemple des livres « contés » pour les 0-3 ans. L’une des 

mesures des Avan’Cé propose aussi qu’un espace ludothèque soit créé à la médiathèque. 

Mais, étant donné qu’une ludothèque existe déjà aux Ponts-de-Cé, les agents ont plutôt émis 

l’idée d’un « temps jeux » à la médiathèque, qui pourraient faire l’objet d’une animation 

pendant les vacances scolaires. Nous avons convenu que s’il devait y avoir de nouveaux fonds 

spécifiques, ils seraient médités à l’occasion de la rédaction du prochain projet de service. 

 
29 Edgardo Civallero, « Bibliothèques et décroissance. Première approche. », BIBLIOTHÈQUE(S), 

2020, p. 38-42, http://www.abf.asso.fr/bib102-103.  

Figure 8 : Pastille « sélection 

climat » 

http://www.abf.asso.fr/bib102-103
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Enfin, pendant la fête de la Nature, un espace sera dédié à une bouturothèque, où les usagers 

pourront prendre, donner et échanger leurs plants. 

Donc, réfléchir à l’intégration de la transition écologique à la médiathèque a été une 

longue démarche qui a nécessité beaucoup de réflexions et surtout d’échanges. J’ai traité la 

question de manière globale en ayant à la fois une approche sur le fonctionnement interne et 

une autre approche tournée vers les services aux usagers. 
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3. Une bibliothèque verte : suivi, finalité, limites 

3.1. Suivi de ma mission : un programme pour l’équipe de la médiathèque 

Pour mettre en place le projet de la bibliothèque verte, il était nécessaire que je 

m’organise et crée une méthodologie. Cette méthodologie s’est traduite par la construction 

d’un tableau de bord que Marion Chadebec m’a conseillée de réaliser pour mieux suivre 

l’évolution des mesures prises. Le tableau permet en effet de structurer tous les objectifs, et 

d’y faire figurer les mesures et les modalités à prendre. Il a été modifié au fur et à mesure de 

mes avancées, de mes connaissances, des décisions que nous avons prises et des 

ajustements qui ont été faits au cours des réunions.  

J’ai construit mon tableau30 en plusieurs colonnes : 

• Les champs d’action dans lesquels il faut opérer. Ils correspondent aux catégories 

que j’ai créées et que j’ai citées ci-dessus (environnement de travail ; aménagement de 

la médiathèque etc.).  

• L’objectif de transition écologique (ex. : avoir une meilleure gestion des déchets) 

• L’action à mettre en place pour réaliser l’objectif de transition écologique (ex. : 

recycler nos déchets au maximum).  

• Si la mesure avait un lien avec les Avan’Cé climatiques (ex. : proposer collecte de 

déchets des services pour les vendre aux entreprises spécialisées dans le recyclage et 

réutiliser les recettes de façon écoresponsable).  

• Si des choses étaient déjà mises en place à la médiathèque, par rapport à l’objectif 

de transition donné (ex. : le tri est déjà largement présent à la médiathèque).  

• Si l’action était faisable à court, moyen ou long terme (en utilisant un code couleur) 

• Bleu : l’action est faisable par les agents de la médiathèque et à court terme 

• Jaune : l’action nécessite l’aide de la commune et est faisable à moyen terme 

• Rouge : l’action nécessite un pilotage par la Ville et est plus ou moins faisable à 

long terme 

• Dans une autre colonne, nous avons désigné un agent de la médiathèque qui serait 

responsable de la mesure annoncée (ex. : Marion communique le projet Alternatri pour 

recycler nos déchets au Directeur Général des Services ou pour citer un autre 

exemple, Sarah s’occupe de confectionner une boîte à idée et de mettre en place un 

cahier de suggestion d’achat).  

• Puis, quelles sont les modalités à mettre en place pour que la mesure devienne 

effective, c’est-à-dire une sorte de méthodologie pour mettre l’action en place (ex. : 

appeler Alternatri pour passer une convention et qu’ils viennent faire un état des lieux 

de la médiathèque et/ou de la commune).  

• Enfin, j’ai créé une dernière colonne : « action réalisée ? » qui pourra être complétée 

par l’équipe de la médiathèque lorsqu’une mesure sera mise en place. Cela permettra 

d’évaluer dans le temps la mise en place du projet de bibliothèque verte. J’ai coloré 

certaines cases de cette colonne en écrivant « action à réaliser en continu » car quand 

certains mesures peuvent être accomplies en une seule fois (ex. : conventionner avec 

Alternatri), d’autres nécessitent un suivi régulier comme l’acquisition de livres sur le 

thème de l’écologie et le renouvellement du fonds. 

 
30 Voir Annexe 9. Tableau des actions permettant la mise en place d’une bibliothèque verte 
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En somme, ce tableau est une feuille de route, que les agents de la médiathèque devront 

s’approprier après mon départ. De plus, il pourra être intégré dans le prochain projet de service 

encore en cours de construction.  

Ce tableau est aussi l’expression d’une méthodologie qui peut être reprise pour 

d’autres projets et notamment d’autres services de la commune. C’est ce que l’on m’a suggéré 

lorsque j’ai présenté ma mission de stage devant le comité de pilotage des Avan’Cé 

climatiques de la commune des Ponts-de-Cé.  

3.2. La présentation du projet devant le comité de pilotage : un pas concret 

dans les Avan’Cé climatiques 

Pour clore ma mission, Marion Chadebec m’a fait la proposition de présenter mon 

projet devant le comité de pilotage des Avan’Cé climatiques composé par le Maire, des élus 

et des agents de la commune. Ce comité se réunit régulièrement pour faire le point sur l’état 

d’avancement du projet des Avan’Cé. Présenter ma mission devant ce comité permet en effet 

de leur faire connaître les actions mises en place à la médiathèque. Cela permet aussi que les 

mesures auxquelles nous avons pensées soient prises à une échelle plus élevée : celle de la 

commune. Enfin, c’est une occasion de présenter les actions difficilement réalisables par les 

agents de la médiathèque. Ces actions nécessitent des financements et un accord politique 

de la part des élus.  

Le comité de pilotage est composé par Jean-Paul Pavillon, le Maire de la ville, Philippe 

Frémondière, le Directeur Général des Services, Jean-Philippe Vigner, l’adjoint à 

l’aménagement et au développement économique, Fabrice Villechien, directeur à la 

communication et Philippe Rochais, conseillé délégué à l’aménagement et aux travaux. Robert 

Desoeuvre, adjoint à la transition écologique et Yohan Gaillard, conseiller délégué au plan 

climat font aussi partie du comité des Avan’Cé climatiques, mais n’ont pas pu être présents 

lors de ma présentation.  

De plus, étaient présentes pour la présentation, Anne Blaison directrice culturelle de la 

commune et Marion Chadebec, la responsable de la médiathèque.  

Ma présentation a consisté à leur exposer ma mission de stage, le contexte de ma mission et 

son lien avec les Avan’Cé climatiques. J’ai expliqué la façon dont j’ai procédé pour mener mes 

recherches, la méthodologie que j’ai utilisée et enfin les mesures que nous avons décidé de 

mettre en place, ou dont nous voudrions qu’elles soient mises en place. J’ai terminé ma 

présentation en soulignant que ce projet était parfaitement ancré dans la démarche des 

Avan’Cé climatiques, puisque la plupart des mesures que nous avons prises sont liées aux 

mesures figurant dans les Avan’Cé. Enfin, j’ai appuyé sur le fait que certaines actions que 

nous aimerions mettre en place pour la transition écologique, nécessitaient un accord des élus 

et un engagement budgétaire.  

Lorsque j’ai fini ma présentation, nous avons eu un temps d’échange. Plusieurs choses ont 

été relevées. Premièrement, le projet que nous avons mené pendant trois mois a bien été reçu 

et apprécié puisque mon travail est en lien direct avec les Avan’Cé au niveau communal. 

Ensuite, ce qui a surtout été souligné par les membres du comité, est le fait que malgré toutes 

les mesures qui peuvent être prises en faveur de la transition écologique, le bâtiment et 

l’esplanade devant la médiathèque restent extrêmement énergivores. C’est surtout à ce niveau 
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qu’il faut opérer pour que la médiathèque consomme beaucoup moins d’énergie. Des projets 

de travaux pour réaménager la place devant la mairie (se situant juste à côté de la 

médiathèque) sont déjà en cours, donc le réaménagement de l’esplanade de la médiathèque 

est parfaitement envisageable.  

Enfin, la méthodologie que j’ai appliquée pour réfléchir à la mise en place de la bibliothèque 

verte pourra être reprise par d’autres services de la mairie. Anne Blaison, la directrice culturelle 

m’a en effet demandé après mon exposé, que je présente une nouvelle fois le projet devant le 

pôle culturel de la commune. Cependant, nous n’avons pas trouvé de date disponible pour 

que je puisse faire ma présentation. C’est donc Marion Chadebec qui s’en chargera après mon 

stage. 

Le projet de bibliothèque verte peut donc demander de lourdes manœuvres et peut 

avoir ses limites.  

3.3. La bibliothèque verte, un idéal ? Limites et difficultés 

Enfin, le projet de bibliothèque verte comporte des limites. Pendant tout mon stage, je 

me suis demandé quelles mesures nous pourrions mettre en place afin de rendre la 

médiathèque plus verte, et rendre son fonctionnement vertueux. En somme, l’idéal serait de 

ne produire aucun impact sur notre environnement.  

Mais, la question de l’impact de la médiathèque sur l’environnement ne sera jamais 

complètement réglée puisqu’il est impossible d’aller vers un objectif de pollution « zéro ». De 

plus, l’état actuel du métier de bibliothécaire impose que nous utilisions des ressources telles 

que les ressources informatiques et numériques, qui ont un lourd impact sur l’environnement. 

En principe, cela est paradoxal quand on veut tendre vers une bibliothèque verte, mais les 

bibliothécaires doivent s’adapter aux évolutions sociétales et répondre à la demande des 

usagers.  

De plus, sans parler de l’impact numérique que peut dégager une bibliothèque, le métier 

implique aussi que nous utilisions d’autres types de ressources : livres, CD et DVD, papier, 

matériel de bureau, usage du bâtiment…qui nécessitent un coût de production, des transports, 

une gestion des ressources… Même en intégrant des mesures telles que la réduction des 

déchets, il est impossible d’arrêter complètement d’en produire. Par exemple, même si nous 

arrêtons de couvrir une partie de nos collections, une autre partie le sera encore. De plus, il y 

a aura toujours des cotes, des codes-barres, des puces dans l’équipement des collections. On 

peut aussi bien prendre l’exemple du bâtiment : même s’il est rénové, il consommera beaucoup 

moins d’énergie qu’à l’heure actuelle certes mais en consommera toujours. Il n’est pas 

possible là aussi d’aller vers un objectif de « zéro » consommation énergétique. Comme le 

souligne par exemple Sophie Bobet, la médiathèque de la Canopée à Paris a beau être un 

bâtiment HQE, ce bâtiment reste très énergivore.31  

Ensuite, un problème auquel l’on peut être confrontés lorsqu’on veut aller vers une 

bibliothèque verte, est la question des limites que nous nous donnons pour la mettre en place. 

Certaines mesures passent par nos fonds (information, sensibilisation). Mais d’autres, sont 

parfois éloignées du domaine habituel des bibliothécaires. Par exemple, le fait d’avoir des bacs 

potagers, une grainothèque ou mettre en place un Repair café sortent du cadre traditionnel 

 
31 Entretien avec Sophie Bobet, Directrice à la médiathèque la Canopée la Fontaine, réalisé le 27 

janvier 2022, dans le cadre de ce rapport de stage. 
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des missions des bibliothécaires. Il peut donc être compliqué de persuader et de motiver le 

personnel pour participer à ce genre d’actions.  

Enfin, comme je l’ai évoqué précédemment, la mise en place d’un projet de bibliothèque verte 

peut être compliquée, puisque beaucoup d’actions ne relèvent pas de nos propres décisions 

mais nécessitent l’accord et l’engagement d’instances décisionnaires (ex. : mairie). Il faut donc 

que ces instances soient d’accord et suivent le projet. De plus, pour qu’elles soient mises en 

place, certaines mesures demandent un certain laps de temps. Un projet tel que la mise en 

place de la bibliothèque verte est donc un projet long qui nécessite du temps de réflexion, de 

communication et d’application.32 

 
32 Entretien avec Véronique Guyot, de la médiathèque Montaigne de Frontignan, réalisé le 28 janvier 

2022, dans le cadre de ce rapport de stage. 
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Conclusion 

Pour mener ma mission de stage : la prise en compte de la transition écologique à la 

médiathèque, j’ai décidé avec l’équipe de la médiathèque des mesures que nous pourrions 

prendre pour appliquer une politique écologique. Ces mesures concernent à la fois le 

fonctionnement interne (environnement de travail ; aménagement de la médiathèque ; 

pratiques écoresponsables) mais aussi les services que nous offrons aux usagers 

(participation à la vie locale ; fonds ; animations).  

Pour voir ce que nous pourrions faire à la médiathèque, j’ai dû mener beaucoup de recherches 

et de réflexions autour du projet. Pour cela, des échanges avec ma maîtresse de stage et le 

reste de l’équipe ont été nécessaires. 

C’est surtout le cadrage de ma mission, c’est-à-dire le tableau33 que j’ai construit et que j’ai 

alimenté tout au long de mon stage qui m’a permis de mener ma mission à bien. Ce tableau, 

intelligible et modulable, est une sorte de feuille de route qui pourra ensuite être repris par 

l’équipe de la médiathèque. Il servira aussi à construire le prochain projet de service de la 

médiathèque (2022-2026), où une mention sur la bibliothèque verte apparaîtra. Le tableau, 

déjà pensé et construit sera donc facilement intégré.  

Comme je l’ai montré, le projet de bibliothèque verte est tout de même laborieux. Certaines 

mesures nécessitent du temps, de l’argent, et doivent être prises en main par des instances 

décisionnaires, pour qu’un jour elles soient effectives. C’est pour cela qu’à la fin de mon stage, 

nous avons fait part au comité de pilotage des Avan’Cé climatiques de notre projet, et avons 

communiqué sur le fait que ce projet doit aussi être porté par la commune.  

Ma mission sur la bibliothèque verte, je l’ai aussi menée grâce au fait que la médiathèque soit 

implantée dans une localité déjà engagée politiquement pour l’écologie. Les mesures 

présentes dans les Avan’Cé climatiques, ont été en grande partie reprises dans le projet de la 

bibliothèque verte tout en les adaptant au cadre de la médiathèque.  

Enfin, le projet de bibliothèque verte comporte des limites, puisque la médiathèque aura 

toujours un impact sur l’environnement. Ce qui compte surtout c’est l’impact positif que nous 

produisons auprès des usagers, car la médiathèque en tant que service public a un rôle 

d’information, d’éducation, de citoyenneté et reste une instance exemplaire au sein de sa 

localité. Aujourd’hui, étant donné l’importance de ce sujet, les bibliothèques ne peuvent se 

soustraire à la question de la transition écologique. Cette question et ce projet constituent une 

véritable conviction professionnelle chez les bibliothécaires.  

 
33 Voir Annexe 9. Tableau des actions permettant la mise en place d’une bibliothèque verte 
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Annexe 1. Les mesures des Avan’Cé climatiques, feuille rendue par des citoyens de la 
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Annexe 2. Tableau répertoriant les équipements des collections 

Sur ce tableau figure les solutions pour moins équiper ou équiper de façon plus « verte » les 

collections.  
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Annexe 3. Évaluation et usages des collections de la médiathèque des Ponts-de-Cé, 

de 2013 à 2019 (tableau réalisé par Marion Chadebec) 
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Annexe 4. Tableau des taux de rotation des documentaires adultes sur l’année 2021 

(tableau réalisé par Marion Chadebec) 
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Annexe 5. Liste des collections à ne plus équiper 
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Annexe 6. Tableau listant les déchets que produit la médiathèque 

Sur la tableau est aussi affiché la façon dont sont gérés ces déchets mais aussi comment ils 

pourraient être gérés.  
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Annexe 8. Création d’un parcours sur l’application Explorama 
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Annexe 9. Tableau des actions permettant la mise en place d’une bibliothèque verte 

 

 



 
 

Jodie LARDIERE | Rapport de stage | Licence pro MLDB | Université de Limoges | 2021/2022 55 

Licence CC BY-NC-ND 3.0 

 

 

 

 



 
 

Jodie LARDIERE | Rapport de stage | Licence pro MLDB | Université de Limoges | 2021/2022 56 

Licence CC BY-NC-ND 3.0 

 

 

 



 
 

Jodie LARDIERE | Rapport de stage | Licence pro MLDB | Université de Limoges | 2021/2022 57 

Licence CC BY-NC-ND 3.0 

 

 

 

 



 
 

Jodie LARDIERE | Rapport de stage | Licence pro MLDB | Université de Limoges | 2021/2022 58 

Licence CC BY-NC-ND 3.0 

 

 

 

 

  



 
 

Jodie LARDIERE | Rapport de stage | Licence pro MLDB | Université de Limoges | 2021/2022 59 

Licence CC BY-NC-ND 3.0 

 

 

 

 



 
 

Jodie LARDIERE | Rapport de stage | Licence pro MLDB | Université de Limoges | 2021/2022 60 

Licence CC BY-NC-ND 3.0 

 

 

 



 
 

 

Intégrer la transition écologique dans le fonctionnement et les activités de la 
médiathèque des Ponts-de-Cé 

La question de la transition écologique a pris une part importante dans nos préoccupations et 
dans les volontés politiques. Les bibliothèques se sont depuis quelques années emparées du 
sujet, avec le mouvement des bibliothèques vertes. La médiathèque des Ponts-de-Cé, déjà 
actrice pour l’environnement grâce à des actions mises en place, et ancrée dans une 
territorialité engagée en faveur de l’écologie, a voulu véritablement s’engager dans un 
mouvement de bibliothèque verte. Ma mission de stage a consisté à donner forme à ce qui 
avait déjà été fait à la médiathèque et à trouver des solutions et des mesures pour que la 
médiathèque devienne plus écologique. Ces mesures concernent à la fois le fonctionnement 
interne de la médiathèque et les services tournés vers les usagers. Ces actions à mettre en 
place nécessitent des réflexions, des méthodes, des échanges, une coopération entre la 
médiathèque et les services de la commune ainsi qu’une bonne communication au sein de 
l’équipe. 

Mots-clés : bibliothèque verte, transition écologique, médiathèque, services, fonctionnement 

Considering the ecological transition in the functioning and activities of the media 
library of les Ponts-de-Cé 

The issue of ecological transition has become an important part of our concerns and political 
will. Libraries have taken up the subject for a few years, with the green library movement. The 
media library of Les Ponts-de-Cé, already active for the environment thanks to actions set up, 
and anchored in a territoriality committed in favor of ecology, really wanted to engage in a 
green library movement. My internship mission consisted in giving shape to what had already 
been done at the media library and in finding solutions and measures to make the media library 
more ecological. These measures concern both the internal functioning of the media library 
and the services turned towards the users. These actions to be implemented require 
reflections, methods, exchanges, cooperation between the media library and the services of 
the municipality as well as good communication within the team. 

Keywords: green library, ecological transition, media library, services, operation 
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